
fraîcheur, fraîcheur qui s'altère si vite, il faut prendre fàrablement la placement du lait, que les vachesla précaution que nous allons indiquer : p à un taux raisonnable les £>
Faire faire la cueillette toujours par la même per- qu'elles consommant.

sonne habituée aux plantes. Le, moment le plus favo-
rable est le matin, même pendant la rosée; elle sera Epuisement des terres.
toujours terminée entre huit et neuf heures. La fraise 1
doit être choisio parfaitement mûre, rouge sur koute sa 1 Depuis longtemps, dans un grand nombre de fermos,surface et sans être avancee, prise avec le calice ; on les engrais deviennent insuffisants pour maintenir la,
coupe avec les ongles la queue qui la supporte on terreau même degré de fertilité ou pour subvenir.
dépose les fraises dans un panier à cet usage ; la ré- aux exigences chaque jour plus grandes du cultiva:.
colte termiinée, on la place à la cave ou dans un garde- tour. Et cependant, chaque année aussi, dans les ô±-
manger tres-frais. ploitations rurales bien dirigées, la masse d'engrais

va on s'augmentant,
De l'élevage du bétail pour lengraissement Mais il -y a une chose qui tend à dirâinuer dans l1ou la laiterie. sol; ce sont les principes êlémentaires du sol qui sont

npeut entretenir ou dc boufs à l'engrais, oudes exportés sous la forme de graines (blé, avoine, orge,Sp e .s . is, ' etc., graines fourragères ou industrielles), ou sousvaches laitières, ou élever ,le jeunes animaux. - forme animale (bonefs, vaches, veaux, moutons, laine,De ces trois branches d'industrie, la première est Seufs, -beurre, fromage, etc.). Ainsi les pailles, four-celle qui exige le plus de conditions speciales, difficiles rages produits pai- la terre y retournent en grandea réunir; ell est encore la plus chanceuse même pour partie sous forme d'engrais ; mais tout ce qui a four-celui qui se trouve placé dans les conditions les plus ni à la production de la viande, du lait, du beurre,favorables quant à la vente, étant à proximité d'une du fromage, de la laine, etc., n'y retourne pas; toutville, dans le voisinage d'un cendre industriel, ou pou- ce que le cultivateur a vendu de dérédlés etde rdirivant:se servir de la voie ferrée pour lo transport des au marché (et c'est la partie la plus lucrative de-ses
Dans ces conditions, il faut avoir à sa disposition un récoltes), n'est pas restitué au sol qui les a produites.

capital do roulcnnt considérable; il faut être habile Le cultivateur le plns intelligent, s'il est réduit à
à faire choix 'des animaux les mieux disposés à l'on. ss propres ressources, s'il n'importe pa t d'engraisgraissement, et les vrais connaisseurs en ce genre sont du dehors, comme le font généralement los cultiva-
tsez rarce; il fautavoir, avec un grand espritd'ordre ter qui résident dans le voisinage des villes; s'il n'a

et (le régularité, la libre disposition de on temps pour p's dengris en quantité suffisante dans le domain.é
soigner et panser convenablement les animaux à l'on- q. i erploite, verra donc nécessairement, tôt ou tard,grais; il faut avoir pour la vente un débouché toujoursdiminuer le produit ses récoltes, et l'habileté quilmas toujours consiste à obtenir les meilleures récoltes possiblessur t ojorouetcaraeedumch ave le minimum *d'engrais est une habileté relativedes boeufs gras invendus pour no pas les livrer à perte ae odinimum tengraire unt ilet r as
les garder quinzo jours ou plus où on les a amenés au , r t d i
degré d'engraissement qu'on pet leur donner, c'est s exagerer le mérito dans tous les cas.
manger son bénéfice ; il faut onfin, et par-dessus tout, Certains modes de culture, l'emploi de certains
avoir à sa disposition une nourriture do première qua- agents énergiques, pourront bien, pour un temps,lité. surexciter la production du sol aux dépens do l'ave-

Pour tout dire en peu de mots, il n'y a qu'un en. nir; mais ces moyens ressemblent à la pression que
graissoment rapide suivi d'une vente immédiate qui l'on exerce sur une éponge; si la pression est trop
puisse donner des bénéfices; un ongraissement qui énergique, l'éponge sera desséchée; ces moyens ros-'
s'opòre avec lenteur et une vente attendue sont une semblent encore aux coups do fouet qui forcera, pour
véritablc dilapidation des resnourcos d'une ferme, que un moment, le cheval à lutter de vitesse avec la loco.
les cultivateurs qui ne calculent pas pronnent souvent motive, pour tomber bientôt exténué plus loin.
pour une spéculation avantageuse. Combien de four- Tout cela s'applique avec la même vérité à la pro-. rages et de grains ainsi consommés qui ne sont pas duction des plantes fourragères, aussi bien qu'a lapayés an cultivateur le quart du prix qu'ils auraient production des céréales. A une production surexcitéeau marché. . par des moyens hors de proportion avec la puissanceMais celui à qui le voisinage des sucreries, des fécu- productive du sol, doit succéder inévitablement unelories, permet de cultiver ci grand, avec avantage, la période de décroissance, de fatigue et d'êpuisemeoit.betterave ou la pomme do terre, et qui peut avoir des On a dit souvent: " La terre ne vieillit pas ." c'estrédus a bas prix, .ne saurait mieux faire que d'on- possible, mais elle peut être i'uinée par une maU:Naise
graisser dos animaux. Il en est de même du cultivateur administration ; nous n'en avons que de trop fréqueitsqui possède de riches herbagos; le bétail d'engrais est, exemples, et le sol qui a failli est comme le marchandsans comparaison, celui qui les lui paiera le plus cher. qui n'a pu remplir ses engagements; ce n'est qu'anIl y a des localités où la nature a marqué la place prix des pl.us grands sacrifices, qu'avec le secours dedes fibriques de beurro et de fromage; la vache y a la persévérance la plus soutenuo qu'il a peut.êtredès longtemps pris. sa place de prédilection ; dans ce complètement réhabilité.
e.as là il est. profitable do.se livrer à ce genre d'indus. Esayons maintenant d'xpl'quer..une sorte d':ïiotrie. Hors do là, ce n'est que dans le voisinnge des ialie apparnte qui réaülfe d'ne diinutiônd'pi.
villes, quand on a le placement assuré, et à un prix tudo à la production fourragère dans une terre quiZlivantageux, du beurre frais, mais surtout et bien pré-, aurait conservé toute sa fécondité pour la production


